
Plusieurs espaces d’engagement dans la vie du Mouvement international sont possibles :

≥ �Organiser une « vente annuelle de solidarité » au profit d’Emmaüs International. Les fonds collectés à cette occasion permettent ensuite 
de proposer une aide financière aux groupes traversant une difficulté (faire face aux urgences, rebondir après un imprévu...) ou ayant 
besoin d’un appui pour lancer une nouvelle activité, seuls ou sous forme d’initiative régionale. Unique source de financement des 
projets de solidarité, cette vente est un des rouages indispensables au mécanisme de soutien entre groupes. Comme chaque année, une 
période de référence est définie : du 17 juin au 1er juillet 2012. Plus d’informations : e.larcher@emmaus-international.org 

≥ �Devenir acteur des axes politiques menés par Emmaüs International. Les actions pilotes menées dans le cadre de ces programmes 
démontrent que des alternatives sont possibles, en matière d’économie et de vie collective par exemple. Apporter un soutien financier, 
participer à un chantier de travail ou une rencontre internationale : les possibilités sont nombreuses. Elles permettent de définir la « parole 
politique », pour ensuite interpeller la société civile sur ces thématiques. Plus d’informations : s.melchiorri@emmaus-international.org 

≥ �Prévoir la prochaine Assemblée mondiale, dans quatre ans. Et commencer dès maintenant à mettre de côté les ressources nécessaires 
pour participer à ce grand événement !
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≥ 412 délégués, 223 organisations, 35 pays, 
4 secrétariats régionaux, 17 traducteurs 
interprètes et d’innombrables bénévoles : ce 
sont les chiffres clés de la 12ème assemblée 
générale d’Emmaüs International qui s’est 
déroulée du 19 au 24 mars 2012 à Anglet 
(France). Derrière ces chiffres, des femmes 
et des hommes ont travaillé ensemble pour 
construire un avenir meilleur. Retour sur cette 
intense semaine.

Dès leur arrivée à l’hôtel Club Belambra, les conversations en-
tre les participants vont bon train : déjà des liens se tissent. Ces 
moments d’échange vont être privilégiés tout au long de la se-
maine, placée sous le signe du « vivre ensemble ». Malgré les 
barrières linguistiques posées par la présence de 35 nationalités 
différentes, les rencontres ne manqueront pas – sûrement fa-
vorisées par un cadre très agréable, proche de l’océan Atlanti-
que. Une assemblée mondiale, c’est aussi et surtout l’occasion 
de mieux se connaître et de partager des expériences, lors des 
rencontres informelles par exemple, organisées tous les midis 
sur des thématiques proposées par les groupes. Les visites des 
communautés Emmaüs voisines (Bayonne, Toulouse, San Se-
bastian, Pampelune) sont tout autant de moments de découver-
te de l’autre et de ce qui se fait « ailleurs ». 
Organisée au Pays basque, région à forte identité culturelle et 
politique, l’assemblée générale est aussi l’occasion pour le mou-
vement Emmaüs de faire entendre sa voix. Un événement d’in-

terpellation politique, sur le thème « Vivre ensemble demain : 
accueil inconditionnel et liberté de circulation » se déroule 
le mardi après-midi, sur le parvis de la mairie de Bayonne. De 
nombreux intervenants (associations locales, professionnels du 
champ social, délégués Emmaüs, artistes…) se relaient pour dif-
fuser le message politique d’Emmaüs et dénoncer le durcisse-
ment des frontières.

Une ambiance décontractée mais studieuse
De ce « vivre ensemble » émane une volonté des participants de 
s’impliquer dans la dimension internationale. Cette volonté se 

ressentira dans les débats tout au long de la semaine, aussi bien 
en séance plénière que pendant les ateliers de travail.
Au moment des votes, de grandes orientations se dessinent pour 
les quatre années à venir : renforcement de la formation et du 
partage des connaissances à tous les niveaux ; reconduction des 
cinq axes politiques déjà en vigueur (l’accès à l’eau, à la santé, à 
l’éducation, la libre circulation des personnes, la finance éthique 
et l’économie solidaire) ; proposition d’un nouveau programme 
de « Lutte contre toutes les formes d’exploitation ou d’escla-
vage des personnes, les trafics d’êtres humains » ; réaffirmation 
de la solidarité comme valeur fondatrice de toutes les actions 

d’Emmaüs International. Une assemblée, c’est aussi un temps 
d’élection : Jean Rousseau, président depuis 2007, est réélu 
pour quatre ans. De nouveaux Conseillers Emmaüs Internatio-
nal forment le Conseil d’administration et le Comité exécutif.

Un avenir meilleur est possible !
La fin de l’assemblée mondiale est synonyme de rassemblement 
pour tous les groupes, pour définir ensemble une conclusion à 
cette semaine. Ainsi, dans la déclaration finale, « les organisa-
tions Emmaüs invitent les sociétés et chaque individu à : remettre 
l’homme au centre des préoccupations ; repenser les modes de vie 
et de consommation ; donner priorité au partage (…) ; promouvoir 
des échanges équitables et une finance éthique ; exiger l’accès de 
tous aux droits fondamentaux (…). ». Ceci pour l’émergence « de 
sociétés harmonieuses et justes ». Rendez-vous est donc pris dans 
quatre ans, à la prochaine assemblée mondiale, pour continuer 
les combats et tenter, toujours et encore, de faire évoluer les 
mentalités des citoyens vers une société plus solidaire.  

L’assemblée passée, l’heure est au bilan. 
Interviews croisées de Joseph Rubio, 
responsable de la communauté de Bayonne 
(coorganisateur de l’événement en France) et 
William Kodzo Tsolenyanu, responsable de Mars 
ONG (Togo), nouveau membre à part entière 
d’Emmaüs International. 

Comment avez-vous vécu l’assemblée ?
JR : Nous avons tout d’abord été très déçus qu’elle ne se dé-
roule pas au Brésil : nous étions donc dans l’obligation de bien 
faire les choses, par respect pour nos amis brésiliens mais aus-
si pour que les participants soient dans des conditions favora-
bles aux échanges et aux débats. C’était ma première partici-
pation à une assemblée mondiale ; j’ai pu avoir un autre regard 
sur Emmaüs International. Vivre une assemblée de l’intérieur, 
c’est une expérience unique et une sacrée chance : c’était une 
semaine de bonheur de se lever tous les matins en me disant 
que j’allais voir mes amis de Bosnie, du Pérou, d’Afrique…
WKT : Cette assemblée m’a confirmé l’esprit démocrati-
que et de convivialité qui guide la base de toutes les actions 
d’Emmaüs International. Cela m’a donné une idée claire sur 
ce qu’est Emmaüs et ses différentes actions envers les plus 
exclus. Les débats ont été très constructifs, j’ai rencontré des 
groupes de divers horizons, avec lesquels nous entamerons 
peut-être des relations de travail et d’échanges d’idées. Cette 
famille à laquelle nous appartenons maintenant est un Mou-
vement riche de ses membres et qui tient à ses valeurs telles 
que la solidarité et l’autonomie sur tous les plans.

Quel impact l’assemblée va-t-elle avoir sur votre groupe ?
JR : Tous les participants sont venus à la communauté de 
Bayonne : cela a valorisé les compagnons et leur travail, ils 
ont été heureux de ces visites. De même, cet événement a 
ressoudé le groupe de bénévoles–amis : ils ont ouvert les 
yeux sur la richesse d’Emmaüs, leur perception de la solidari-
té internationale a changé, des questionnements émergent... 
Notre communauté est déjà très engagée dans la dimension 
internationale du Mouvement : convois en Bosnie, partena-
riat avec la communauté d’Arezzo en Italie, conteneurs en 
Afrique... Nous allons donc continuer en ce sens et certains 
bénévoles vont probablement s’impliquer encore plus active-
ment dans la vie de l’association. 
WKT : Les contacts et les discussions avec les autres grou-
pes redonnent une nouvelle direction à nos activités. Si cer-
tains partenariats se concrétisent, nous pourrons développer 
d’autres activités, ce qui nous permettra d’aller vers l’auto-
nomie financière pour apporter encore plus de soutien aux 
plus pauvres et nous engager dans la lutte contre les causes 
de l’exclusion.  Es
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« Un avenir meilleur est possible »  Par Jean Rousseau, Président d’Emmaüs International

Nous, nous sommes des éclaireurs, les détecteurs de la misère. Nous l’avons trouvée, elle est trop grande pour nous…

T
out était soigneusement prêt 
à Anglet (France) pour tenir 
la 12ème assemblée générale 
d’Emmaüs International : elle 

fut intense et conviviale, joyeuse et 
fructueuse. De l’après-midi publique 
sur la libre circulation des person-
nes à la déclaration finale, le mou-
vement Emmaüs a dit son rejet total 

d’un monde gouverné par la peur 
et l’injustice. Il a montré sa déter-
mination pour que s’imposent dé-
sormais le respect de chacun dans 
l’accès aux droits fondamentaux, 
la sobriété des modes de vie, une 
finance et une économie éthiques 
et équitables… Le renouvellement 
militant, visible et espéré, n’a pas 

manqué d’exprimer ses attentes : 
approfondissement des valeurs fon-
datrices, formation, fonctionnement 
décentralisé, consolidation des po-
sitionnements politiques. Le ton est 
donné, tant pour l’action dans cha-
cun de nos groupes que pour une 
solidarité plus étroite entre eux et 
autour d’eux : au travail !

ta
m

-t
am

, l
e 

jo
ur

na
l m

ur
al

 d
’E

m
m

aü
s “�Nous, nous sommes 

des éclaireurs, les 
détecteurs de la 
misère. Nous l’avons 
trouvée, elle est trop 
grande pour nous, 
alors nous la crions 
à la société qui doit 
résoudre ses problèmes 
et effacer ses hontes.”  
� Abbé PierreVivre
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